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Entendre le murmure de la vie qui se donne

 Nous aussi, n’est-il pas vrai, nous voudrions bien voir Jésus, le rencontrer, lui 
parler.

 Que répond Jésus ? Oui dit-il, c’est le moment : ‘’L’heure est venue où le Fils 
de l’homme va être glorifié’’. Il va se manifester dans sa gloire, c’est à dire dans 
son être profond. Et l’on sent l’auditoire frémir de joie. Enfin ! Jésus va se 
manifester, en claire, comme Messie glorieux.

 Pourtant Jésus poursuit : ‘’Si le grain de blé ne tombe en terre, il reste seul ; s’il 
meurt, il porte beaucoup de fruits’’. Étonnant ! Pourquoi donc Jésus parle t’il 
soudain de mort ? Et le voici qui soupire : ‘’Maintenant, mon âme est troublée. 
Et que dire ? Père, sauve-moi de cette heure ?’’.

 A tous ceux qui désirent voir Jésus, Jésus vient de répondre : ‘’Si vous désirez 
me voir vraiment, eh bien ! Vous regarderez la croix sur laquelle je vais être 
crucifié’’. Être élevé de terre, sur la croix, c’est mourir crucifié, et cette descente
dans l’enfer d’une mort honteuse et injuste, Jésus va en faire une montée vers un
amour de plus en plus grand. C’est sa gloire.

 Jésus reste uni au Père qui donne la vie, même au cœur de la mort. C’est cette 
confiance absolue qui nous sauve. Ce mystère nous est donné à contempler à 
travers le grain de blé jeté en terre et dont on va admirer l’épi qui lève. Jésus va 
tomber en terre et être élevé de terre pour que nous vivions. 

Jusqu’au bout Jésus aime, donne la vie, fait vivre. Voilà notre Dieu et sa manière
d’aimer. Cette révélation sur Dieu est aussi une révélation sur l’homme : chacun 
de nous peut être grain de blé qui meurt pour donner la vie. Le vrai succès, 
d’après l’évangile, c’est le succès de l’amour, de la bonté, de l’amitié, de la 
solidarité. Tout le reste fait du bruit mais ne bâtit rien. 



Accepter d’être chaque jour le grain de blé jeté en terre, c’est s’ouvrir aux 
autres, sortir de son moi envahissant, s’ouvrir à la vie des autres sans esprit de 
domination, gratuitement, discrètement. Tout faire pour que l’autre ait la 
première place.

 Au cœur des bruits de guerre, certains font germer la paix. Dans tous les 
mouroirs du monde, beaucoup font germer la dignité. Avec les gestes de 
solidarité du Comité Catholique contre la faim et pour le développement, nous 
pourrons en ce carême, faire germer le partage.

 Comment ne pas dire un immense merci à toutes ces associations qui sont 
capables de rassembler nos modestes désirs comme nos modestes oboles pour en
faire des routes, des hôpitaux, des écoles, des puits, partout où l’humanité a faim
de pain, d’instruction, de justice et de liberté.

 ‘’Quand j’aurai été élevé de terre, j’attirerai à moi tous les hommes’’. ‘’Le 
prince de ce monde va être jeté dehors’’. Dans ces deux phrases apparemment 
dissemblables, c’est de la même victoire qu’il s’agit : celle de la vérité, celle de 
la révélation de Dieu. Le prince de ce monde, justement, c’est celui qui, depuis 
le jardin de la Genèse, nous bourre la tête d’idées fausses sur Dieu.

 Au contraire, en contemplant la croix du Christ, qui nous dit jusqu’où va 
l’amour de Dieu pour l’humanité, nous ne pouvons qu’être attirés par lui. 
Désormais, en levant les yeux vers la croix, nous y lisons, non un instrument de 
haine et de douleur, mais l’instrument du triomphe de l’amour. Il était venu pour 
rendre témoignage à la vérité, l’heure est venue, la mission est accomplie. Toute 
la pédagogie de la révélation n’a qu’un seul but : que l’humanité entende enfin 
la Bonne Nouvelle de l’amour de Dieu.


